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AVANT-PROPOS 

QUELQUES NOTIONS DE LINGUISTIQUE. 

1.2 C'est le sens 11.l qu'il fallait retenir. 
"Ensembie structuré d'éiéments na-tu.reis de meme espèce ou de meme 
fonction". 

Si tu n'as pas la bonne réponse, c'est que tu ne peux te servir adéqua­
tement du dictionnaire. Tu devrais revoir le chapitre I du cahier de 
sémantique. 

1.3 Plusieurs éléments. La définition parlait d'un "ensemble d'éléments". 

1.4 Ils ont un rapport entre eux. La définition parlait d'un ensemble 
structuré. Une structure suppose un agencement d'éléments l'un par 
rapport à l'autre. Voir 4ième sens du mot "structure" dans le dic­
tionnaire Robert. 

1.5 Ensemble structuré ou un ensemble structuré d'éléments. 

1.6 Signes. 

1.7 Qu'il faut s'arrêter - L'obligation de s'arrêter - Un arrêt. 

1.8 Le signifiant est la fumée et le signifié est le feu. 

1.9 a) orage b) addition c) peine d) automne e) un gros
animal à 4 pattes. 

1.10 a) éclair c) les larmes d) les feuilles mortes

1.12 

Bien sûr on peut trouver des feuilles mortes sans que ce soit l'autom­
ne, on peut aussi avoir des larmes de rire et il peut y avoir des éclairs 
de chaleur. Mais quand on dit que des signes sont naturels, on veut dire 
que le signifiant et le signifié, quand ils sont associés, le sunt par 
une loi de la nature. C'est ce qui les différencie des signes conven­
tionnels dont nous parlons à l'article suivant. 

feu rouge 
fumée 
éclair 
+ 

les larmes 
le mot "che-

val" 
les feuilles 

mortes 
traits jaunes 

C 

ne 
ne 
C 

ne 

C 

ne 
C 

En cas d'erreur, relire attentivement 
les articles 1.10 et 1.11. 
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1.13 Signe conventionnel. Tu remarqueras cependant que tous les signes nesont pas conventionnels mais qùe comme nous l'avons vu à l'article 1.10 et 1.11, certains signes sont naturels. Les signes linguistiquessont conventionnels. 

1.14 Oui. Si tu as répondu non, recommence à l'article 1.7. 

Non. Si tu t'es trompé ce n'est pas grave, c'est que tu n'as pas en­
core une notion claire de ce qu'est une langue. Fais doublement ·atten­
tion à la suite. 

1.15 Prononcés et verbaux. 

1.17 Non. En effet,si tu mets "Paul frappe Xavier" la signification est 
inversée. C'est Xavier qui reçoit le coup et non Paul. 

3 mots. 
5 signes. En effet

1
il y a les 3 mots plus les 2 signes que sont la 

place du sujet et la place de l'objet. 

1.19 - une faculté humaine 

- oui

Le mot langage a donc le sens général de faculté de s'exprimer. Cette 
faculté ne se limite pas aux humains. On dit par exemple le langage 
des fleurs, le langage des abeilles. 

1.21 Un système de signes articulés et conventionnels en vue de la communi­
cation. 

1.22 

A) LE FONDEMENT PSYCHOLOGIE DE LA PHRASE.

Isidore )Il fait chaud > Jérôme 



• 

1.23 

1.24 

oui non 

■ □

■ □

■ □

□ -

Ils fournissent la même information intellectuelle parce que c'est la 
même idée de chaleur qui est transmise. Mais dans "Il fait chaud" , 
il n'y a pas d'information affective. C'est une simple constatation 
et nous ignorons le sentiment de l'émetteur. Tandis que dans "ouf", 
il y a une information affective. Nous apprenons que l'émetteur souf­
fre de la chaleur. 

Isidore ' idée de chaleur ' 
""�--------,_.;...,_-------------

........._
� 

/ souffrance (je souffre) / 
--------

✓ 

Jérôme 

1.25 Non. Il est évident que la langue comporte plus que les 5 signes de 
"xavier frappe Paul". 

Non. Tous les signes de la langue sont théoriquement contenus dans un 
dictionnaire et une grammaire. Il est évident que personne n'emploie 
toutes les possibilités de la langue dans un message. 

Le message. En effet la langue n'est qu'un système de signes qu'on 
peut utiliser. Ils sont simplement possibles. Ils ne prennent de 
réalité concrète, mesurable que si on les emploie de fait, c'est-à­
dire si on les actualise. Nous reparlerons plus loin de l'actualisa-
tion. (troisième partie du premier chapitre) • 

1.26 La qualité de leur connaissance du code. 

C'est pourquoi il est important de bien connaitre le code (la langue) 
que l'on emploie. La qualité de la co_mmunication dépend de la qualité 
de la langue. 

Le langage peut se définir colmile la faaulté de s'exprimer. 

La langue est un système de signes artiaulés et aonventionnels en vue 
de la aommuniaation. 

La. parole est l'utilisation faatuelle de ta langue par un individu. 



1.28 Celui qui parle ou écrit est le locuteur. 
Celui qui reçoit le message est l'intePZocuteu:ra. 

1.29 soif - boire 
honte - rougissement 
pluie - tristesse 
danger - arrêt 
douleur - cri 

1.30 a) douleur Aie! l 

1.31 

b) le stimulus est: désir de la venue. La réaction est: viens.

1.32 a) 

b) 

viens 

oui. Il est un signe. Le signifié est "le désir de la venue". 
Le signifiant est l'onde sonore. En cas de mauvaise réponse 
revoir articles 1.6 à 1.9. 

1.33 

c) oui. Il est articulé au sens ou il est prononcé, verbal. En
cas de mauvaise réponse, revoir l'article 1.15.

d) oui. Il_est conventionnel. Car la même chose peut-être signifiée
par d'autres sons en d'autres langues. En cas de mauvaise réponse,
revoir les articles 1.10 à 1.12.

Locuteur: Arsène Interlocuteur: Théophile 

désir du .livre ) donne � .-donne ) il donne le livre 

N.B.: Le message peut contenir tout autre mot synonyme de "donne".
La réaction peut être différente selon ce que tu as imaginé com­
me réaction chez Théophile. 



• 

!}_ L'ACTUALISATION ET LES ACTUALISATEURS. (REPONSES) 

1.34 Celui qui est remisé dans l'entrepôt est virtuel. En effet, dans cette 
situation, il n'est pas en service mais il a la possibilité de servir 
de signe. 

1.35 oui non 

□ •

■ □
■ □
■ □

Ces mots sont des signes de la langue. Le signifiant est le mot lui­
même et le signifié est le concept désigné par ce mot. 

Ils sont virtuels, car ils ont la possibilité de désigner un certain 
père, un certain chien. Mais la possibilité seulement car ces mots ne 
désignent pas encore des êtres réellement existants. 

1. 36 Virtuels.

1.37 Les fàire passer dans la réalité. 

1.39 oui non 

■ □
• □
□ •
□ •

■ □

1.41 Non1parce que la situation qui entoure le message ne permet pas la com­
préhension. Théophile ne sait pas ce qu'il faut donner et à qui. 

1.42 oui non 

□ .•

■ D

1.43 référent. 



1.44 Mon. 
Les deux chiens de mon père. 
La. 

1.45 Les: article 
Deux: 
Mon: 
La: 

adjectif numéral 
ajectif possessif 

article 

Remarque que tous ces mots ont pour fonction de déterminer. Le groupe 
nominal "de mon père" a la même fonction: il détermine chien. 

1.46 a) sens no 1. "qui est réellement exprimé, formulé". 

b) exprès, formel, formulé.

c) formulé (ou formel).
c'est-à-dire qui est réalisée grâce à l'emploi d'un autre mot
(donc qui prend une forme).

1.47 Meurent. 

1.48 Actualisé Inactualisé 

les sorties patibulaire 

il attirait donner 

l'oblitération rapport 

un scrupule lézarde 

du pain pâtisser 

1.49 les verbes 
les noms. 

1.50 oui. Car ils désignent des êtres, des choses ou des actions clairement 
identifiables pour le locuteur et/ou l'interlocuteur du message. 

En cas de mauvaise réponse, relis les articles 1.34 à 1.43. 



54 

1.55 

1. Actualisation explicite (1.44 à 1.49).

1.1 des noms par l'adjonction d'autres mots qui les déterminent
(1.44 à 1.46) 

1.2 des verbes par une forme verbale particulière (altération 
morphologique) (1.47) 

2. Actualisation syntaxique (1.51)

3. Actualisation implicite

3.1 les déictiques

3.2 les noms propres de la parole

3.3 les noms propres de la langue.

En cas d'erreur revoir les articles suivants: 
1. Dormir est utile. 2 1.51 
2. Là. 3.1 1.52 
3. Des arbres. 1.1 1.44 à 1.46 
4. Il collaborait. 1.2 1.47 
5. Arsène. 3.2 1.52 
6. Penser. NA 1.34 à 1.49 (surtout 1.47 
7. Nous. 3.2 1.52 
8. Napoléon. 3.3 1.53 
9. Mon. 3.2 1.52 
10. Ce chapeau. 1.1 1.44 à 1.46 

Remarque. Il serait compréhensible que tu aies une erreur pour "mon". 
"Mon" est un nom propre de la parole. "Mon chien" est l'équivalent de 
"le chien de moi" et il indique le locuteur, qui est une personne iden­
tifiable dans le message. 

et 1.48) 

1.56 1) 1.1 
2) 1.2
3) 3.1
4) 3.3
5) NA
6) 2

7) 3.2

8) NA

9) 3. 2

10) 3.3

En effet "lune 11 est actualisé par lui-même puisqu'il indique une chose 
particulière clairement identifiable par le locuteur et/ou l'interlocu­
teur. 



1.57 1) 1.1 
2) ·2
3) 3.2
4) 1.2

5) NA
6) 3.1 (équivalent de "voici"). Il y a un chapeau.
7) NA
8) 3.3
9) NA. L'adjonction d'une caractéristique n'identifie pas l'objet.

10) 3.3

;, 



f2_ FONDEMENT PSYCHOLOGIQUE DE LA PHRASE. 

1.59 L'être ou la chose dont le locuteur parle. 

1.60 Ce que le locuteur dit à propos du sujet. 

1.62 a) 

b) 

c) 

1. 63 a)

b) 

Magnifique. 

Non. En effet le prédicat qui est composé du seul mot "magnifi­
que", ne mentionne pas qu'il s'agit d'un tableau. Ce message 
n'est d'ailleurs possible qu'en présence du tableau qui fait par­
tie du référent situationnel. 

Un membre. 

Prédicat psychologique. 

Sujet psychologique. 

Mon manteau peut aussi être consi­
déré connne un prédicat psychologique 
si l'on considère que c'est la réaction 
du locuteur à cette situation. 

1.64 Valeur affective. 

1.65 2 
1 
2 
1 
1 
3 
1 
1 
1 
6 

1.66 

nom 
verbe 
nom 
nom propre 
adjectif 
nom 
nom 
interjection 
adverbe 
nom et ses compléments. 

information intellectuelle 

information affective 

information intellectuelle 

information affective 

Ce paysage, magnifique. 

magnifique. 



1.68 Valeur Valeur 
affective intellec. 

Magnifique 1 3 

Ce tableau, magnifique 

Ce tableau est magnifique 3 1 

1.70 Le sujet est ·Jean", le verbe est "a donné" et le complément est "ce 
livre". L'ordre est CS V. 

1. 71 a) 

b) 

sujet psychologique est paysage. 

sujet grcimmatical est "J "'. 

1.73 

Je te rappelle qu'on trouve le sujet grannnatical en posant la 
question "Qui?", ou "Quoi?" devant le verbe. Par exemple ici: "Qui 
admire?", c'est "J'". 

1) L'étudiant travaille•
(sujet) (verbe)

2) Il travaille l'étudiant.
(verbe) (sujet) 

3) Cet honnne protège heureusement les opprimés.
(sujet) (verbe) (adv.) (compl. obj.) 

4) Heureusement, cet homme protège les opprimés.
(adv.) (sujet) (verbe) (compl. obj.) 

1) organisée [!] � 

2) désorganisée Ci] u]

3) organisée LI] Œ] @ [il
4) désorganisée u] Cm @ Œ]

0 

affectif 

0 

affectif 



1.76 1) 

2) 

3) 

4) 

S) 

6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

1) 

2) 

3)'

4) 

5) 

6) 

7) 

Pierre se promène dans la rue. [!] 
C'est à toi qu'il s'adresse. � 
Le faux frère! [iJ 
Te voir pleurer, quelle tristesse! E) 
Attention! [ïJ 
Méchant, ce chien! [!] 
0 douleur ennemie! [!] 
Jean aperçoit une vache. [[] 
A la porte! [!] 
Il court le voleur. � 

Les feuilles tombent. [I] 
Heureusement! (!] 
J'admire que tu parles si franchement. [i} 
L'art, quelle passion! � 
A eux seuls, l'honneur importe. EJ 
Le soir tombe sur la ville. W 
Quelle franchise! [IJ 

8) Dans les cimetières, les sourires sont rares. [IJ
9) 

10) 

1.77 1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

Gare! 

Donnez ce que vous avez. 

lce sourire,! quel plaisir!

[!] 
IT] 

Pas moyen de dormir,I _c_e_t_t_e_c_h _a_l _e_u _r_!_( 

!Te voir pleurer,I quelle tristesse!

J'admire [ii"a�-e dont tu fais preuve .1
1 Lui, ici ?I Pas possible.

L'art,I quelle passion! 

Dommage! qu'il soit mort sitôt.f 

1 Servir la vérité .j D'accord! 

Méchant, (ë:;-chien!f 

C'est fou, ... l l_a_b_e-so-gn-e-qu_i_n_ou_s_r_e _s_t _e--1. I 



1.78 1) Le vrai problème, le seul problème est de réduire l'ennemi et de 
châtier ses zélateurs. (Duhamel). 

1.79 

2) Cette chaise était sa chaise. (Montherlant).

3) Qu'ol n'ait plus d'argent ne me surprend guère.

4) La chambre et le Sénat se sont réunis.

5) Je crois savoir par où le renard a pénétré dans le jardin.

1) Ces illustrés sont mal imprimés. @] 

2) Si le temps le permet, nous irons en excursion. fil

3) Il a pris le chemin du retour. (]] 

4) Tous mes compliments! (!] 

5) TP.rribles choses dans la vie que ces gens qui ne sont

1) Au diable, le bonhonnne.

2) Le sonnneil lui venait, mais aussi une grande douleur

3) 

4) 

5) 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

têtue dans la tête. [A]

Elégant, il menait un train de vie coûteux.

Le chien traverse la rue.

C'est à tort que �u pars.

L'argent ne fait pas le bonheur.

Bonsoir! Quelle idée!

Tout retard est inadmissible.

Nous n'allons pas chez les autres, nous.

Suffit!

rien. rn



LES FONCTIONS LINGUISTIQUES SECONDAIRES 

2.1 oui 

non 

oui 

non 

non 

2.2 La fonction grannnaticale d'un mot 
c'est la relation qu'il entretient 
avec les autres mots de la phrase. 

& LA DETERMINATION ET LES DETERMINANTS. 

2.4 

2.5 1)

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

2.6 1) 

2. 7 1)

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

Le !soitj ltombe( tôt. 

l lei bestiaire

� propriété

1 cette I récrimination

1 tel( médaillon

. . . ( laquelle! lourdeur ••• 

( dixl soldats 

certainsl ratons 

1 quel 1 effroi! 

laveurs 

l beaucoup de! sirènes

avant 

Le mémento. 

article défini 

.adjectif possessif 

adjectif démonstratif 

adjectif indéfini 

adjectif relatif 

adjectif numéral 

adjectif indéfini 

adjectif exclamatif 

adverbe de quantité 

Beaucoup de chevaux sont malades. 

• 

□ 

parce que c'est un nombre défini 

parce que c'est un nombre indéfini 

Le pain est nécessaire. 

Nous avons passé hier un acte 

Plusieurs arbres ont brûlé. 

• parce que l'objet est connu du
locuteur 

notarié •• parce que l'acte notarié dont il 
est question est connu du locuteur 

0 nombre indéfini 

Des hommes sont morts à la guerre. D

Ma pirogue est longue. • 

nombre indéfini 

la pirogue est connue du locuteur 
et désignée individuellement 



2.7 8) 

9) 

10) 

Regarde dans la cheminée. 

Un homme a toujours 2 oreilles. 

Le héros du Noeud de vipère. 

■ 
□ 

■ 

la cheminée est connue du locuteur 
et de l'interlocuteur et désignée 
individuellement 
l'homme n'est pas connu 

c'est un individu connu et 
désigné personnellement 

2 .8 1) Un cheval peut être noir. • 

2) Ce n'est pas ce soir que je viendrai. □

3) Beaucoup de vagabonds sont sympathiques. ■

4) Il avait reçu des livres en cadeau .•

5) Autre temps, autres moeurs. • 

6) Ce chien meurt de faim. D 

7) Une hirondelle ne fait pas le printemps . •

8) 

9) 

10) 

2.10 1) 

2) 

Il est plein de puces. 

Vois l'oiseau sur la b11anche. 

■ 

□ 
Il cherchait quelqu'ami compatissant .• 

Après (derrière) 

à, d', du, pour, dans, de. 

2.11 1) □ 

2) �

Dans "un cou de taureau" nous avons une caractérisation. (Nous 
en reparlerons dans la 2ième partie). 

2.12 le système solaire ■ 
un système ingénieux □ 
la végétation tropicale ■ 
une végétation abondante □ 

2.14 Le livre! que tu m'as donnéj , m'a rendu un grand service. 



2.15 

2.16 

2.17 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

Le 

1) 

2) 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

actualisé déterminé 

cette garde-malade ■ •

albâtre □ □ 

un avocat • ■
des alaises • -

cochon! • □

nom peut être déterminé: 

devant par des déterminatifs (articles et adjectifs déterminatifs 
2.5 à 2.9) 

derrière par a) des compléments déterminatifs (2.10, 2.11) 
b) des adjectifs de relation (2.12)
c) des propositions relatives (2.14).
d) des noms appos€s (2.14).

Le travail. 

L'espoir qui m'habite. 

Le retour des oies blanches. 

Un appétit gargantuesque. 

Une bouteille de vin. 

La baie�-

Quelques rares hésitations. 

Cette démangeaison. 

Une rose d'avril. 

Le regard donjuanesque. 

L'ADJECTIF ET SES DETERMINANTS. 

2.18 Dans la liste B. 

2.19 De, dans, auprès. 



2.20 Un mouvement de générosité. 

Un enfant avide de générosité. 

Mon idée à moi. 

Amoureux de toi. 

Un navire à détruire. 

Désireux de détruire. 

Un bonheur de toujours. 

Heureux à jamais. 

désireux 

nom (substantif) 

pronom 

infinitif (verbe) 

adverbe 

2.21 1) 
2) 
3) 
4) 

complément déterminatif (complément qe l'adjectif) 
oui 
une proposition 

2.22 la détermination 

2.25 1) 

2) 

3) 

4) 

autrement que I toi 1 

suffisamment 

plus pauvres 

beaucoup de 1 

de I richesses 

que ( nous ) 

dignité 1 

naturelles 1 

2.27 Dans ce soir d'automne, Ernestine bricolait! son vague à l'âme. 



• 0 

4 

2. 29 1) [ portaient 1

2) {loin )

signalaient! 

( nuitamment) 

3) pendant la nuit, dans les endroits loin�ains

4) oui

5) déterminer



2.30 

I Les substantifs 
(2.5 à 2.16) 

sont déterminés par 

II Les gualificatifs 
(art. 2.18 à 2.23) 

sont déterminés par 

III Les adverbes 
(art. 2.24 à 2.26) 

sont déterminés par 

IV Les verbes 
(art. 2.27 à 2.29) 

sont déterminés par 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

1) 

2) 

des 

des 

des 

des 

des 

des 

déterminatifs qui sont placés 

compléments déterminatifs 

adjectifs de relation 

:ero:eositions 

substantifs 

�omEléments 

relatives 

(noms) apposés 

du qualificatif 

des Ero:eositions compléments du 
qualificatif 

1) des comEléments de l'adverbe

1) des adverbes

2) des com:eléments circonstanciels

avant 



2.31 1) .! 1âmel 

2) 1 pauvre l counne Job

3) dix-sept lgroupesl

4) cette 1 discrétion 1

5)
1 u

al finalement 1 acceptél

6) 1 pleinel de lait

7) superbe!

8) que

9) ( bonnel à jeter

10) 1 sûr( que tu viendrais

article 

nom propre (substantif) 

adjectif numéral 

adjectif démonstratif 

adverbe 

nom (substantif) 

0 

0 

infinitif 

proposition 

2.32 A) nature du 
déterminant 

alors 

les 

des 

de tribun 

adverbe 

article 

article 

nom (substantif) 

mot déterminé 

trouvent 

syndicalistes 

accents 

accents 

qui n'impressionnent pas 
l'industriel proposition accents 

B) 

1) visent

2) auditoire

3) tribun

4) trop

5) rassurer

déterminé 
(oui ou non) 

non 

oui 

non 

non 

non 

déterminants 

le 

Attention: 1) à rassu,per et auditoire sont compléments d'objet 
Leur fonction n'est pas de déterminer car ce sont des 
termes essentiels. Nous en parlerons au 3ième chapitre. 

2) nombreu:x: caractérise. Nous allons parler, à l'article 
suivant, de la fonction de caractérisation. 



C) 1) oui

,2) oui

3) .acc�nt (de tribun)

.1 



fil_ LA CARACTERISATION ET LES CARACTERISANTS

2.33 une fonction (c'est-à-dire un rapport entre deux mots.) 

2.34 1) 
2) 

3) 
4) 

2.35 1) 

2) 

3) 

4) 

2.36 1)

2) 

3) 

4) 

S) 

2.42 a) 

b) 

c) 

d) 

e) 

f) 

g) 

h) 

i) 

j) 

les substantifs 
les qualificatifs 
les adverbes 
les verbes 

admirable effort 

suffisamment de dangers 

cheval fou 

un travail laborieux 

un courageux patriote 

un grand verre 

un merveilleux spectacle 

un mari fidèle 

. un vin sec 

les cercles polaires 

un sourire affable 

un port maritime 

un beau terrain 

un geste machinal 

la maison ancestrale 

une meute avide 

les algues marines 

une allure campagnarde 

□ 

redoutables -

□ 

■ 

[I] 

[I] 

[D 

[IJ 

5J 

El 

lI] 

(TI 

lï.J 

ŒJ 

[I] 

[I] 

[TI 

[TI 

la municipalité montréalaise II]



2.43 La caractérisation. 

2.44 a) 1) □
2) ■

b) détermination (complément déterminatif)

2.45 1) ■

2) □
3) □
4) -

5) ■
6) □

2.46 une profondeur à donner le vertige 

un vieillard qui n'a plus que peu de temps à vivre. 

2.48 Le substantif est caractérisé 
1) par le qualificatif épithète
2) par l'adjectif de relation

3) 

4) 

5) 
6) 

par un nom apposé 
par un complément du nom 
par une proposition 
par un adverbe. 

2.49 1) oiseau mouche O] 

2) le regard qui tue est celui de la haine uJ

3) 

4) 

une ligne courbe 

le candidat à battre absolument 

5) l'oiseau que j'entends chanter

6) l'amour de toujours

7) le fils de ce truand

8) un souper gratis

9) un méchant homme

10) il a une âme d'artiste

11) le trône royal

[JJ 

l]J 

[]] 

u] 

(]] 

m 

Œ] 

Œ 

@ 



12) une allure provinciale

2.50 1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

2.52 1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

2.55 1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

Dans les exemples 5 et 7, il s'agit de détermination. Il ne s'agit
p�s

_
en

_
effet de décrire (attitude descriptive), de donner une carac­

teristique mo:ale ou esthétique mais bien de désigner précisément 
un être ou obJet. Dans les exemples 5 et 7 ces déterminations actua­
lisent.

Il est trop 1 ·;o-�} 

Un procédé peu �, é_l_é_g _a_n_t-fl

Une allure très I provinciale j 

Un climat tellement I agréable 1 

Il est assez I hardij 

Un lieu silencieusement I agréable! 

Il 8 à reculons. 

Jejrespirej profondément. 

Tulparlesj couramment l'anglais. 

Il j dort I trop. 

Il �me I comme une cheminée. 

Nous jpensons I bien. 

Turjouesl comme un enfant. 

Nous !courons! à cheval. 

Il jarrêtel �­

Vousltravaillerez J ferme. 

adverbe de manière 

adverbe de manière 

adverbe de manière 

adverbe d'intensité 

complément circonstanciel 
de manière 

adverbe de manière 

complément circonstanciel 
de manière 

complément circonstanciel 
de manière 

adverbe de manière 

adverbe de manière 

Je suivis les arrivants jusqu'à l'entrée d'un premier salon où, 
chose rare aux Etats-Unis, un maître d'hôtel annonçait les per­
sonnes priées à ce raout. (Bedel) [I}

Les médecins ne laissent point, heureusement, de cultiver les 
autres sciences. W

Ce soir là, malheureusement, Joseph É:§jit sorti. 

Il ne faut pas, saperlotte, perdre 

Le travail est encore, du moins je 
mandable. 

votre temps à flâner. 

l'espère, une activité recom-



4) LE SOULIGNEMENT ET LES PROCEDES DE SOULIGNEMENT

2.56 1) ! Quant àf cet argent, je vais le mettre en lieu sûr.

2) L'Asie jaune a donné jadis, fparticulièrementlen Chine, des savants.

3) Jean,jluit est au jardin.

2.58 Syntaxique. Parce qu'il consiste à changer la place des mots. 

2.59 Soulignement. 

2.62 1) J'ai voulu, avant tout, ne pas troubler votre quiétude. 

2) Autant gue le mal de mer, je crains le ridicule.

3) Pour ma part, j'étais très heureux.

4) Moi, ça ne me gêne aucunement.

5) Le présent narratif est, ear excellence, le temps de
l'épopée.

6) Son langage à elle avait toujours une certaine retenue.

7) Tout cela ne se passait pas du tout connne nous 
imaginé.

5) LES FONCTIONS DE RELATION

Il est venu, � je 1 'avais appelé. 

l'avions

II] 

[ij 

[[] 

ŒJ 

[TI 

(IJ 

[TI 

2.63 1) 

2) André n'est pas venu à l'entrainement, il ne jouera donc pas di­
manche prochain.

3) De loin il avait vu son frère et il l'a reconnu.

4) Tu veux acheter cette voiture mais tu n'as pas d'argent.



i 

2.65 A) 1) 

2) 

Le charpentier ( et [ 1e bûcheron l 

B) 

C) 

D) 

2.67 1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

lf)) 

.-.--------

Il ôta son veston, ( car il faisait chaud 

sujet 

oui 

car 

Arthur � Laurent sera nommé président. [zJ 

J'irai trouver le garagiste,� ma voiture ne démarre 
plus bien. ŒJ 
Il est arrivé en retard; je lui avais( pourtantl dit de 
prendre l'autobus. [§] 

Dépêche-toi I sinon I tu arriveras en retard. ŒJ 
Le ciel est noir, 1 ou plutôtl il n'y a plus de ciel. [I] 
Il faut d'abord s'exercer à écouter, 1 sans quoil l'on 
perdra son temps aux leçons. 

___ 
[zJ 

Ils prirent le galop, 1 puisl le trot, ( puisl mirent 
au pas leurs montures. 

___ 
[[] 

Tous les arbres étaient nus, 1 doncl d'un gris terreux. [IJ 

Je ne désire pas vous quitter, l du moinsl pour l'instant. [1J 

Vous irez cueillir des mûres, 1 soitt cet après-midi, f soiti 
demain matin. (ïJ 

2.68 père à vie 

il a froid à il tremble 

2.69 1) 

2) 

Au début de( l'année, elle m'apprit son départ rapide. 

Je reviendrail aussit6t que( la séance sera terminée. 

3) La propriété était située un peu I en retrait del la route. ITJ
4) Son attention fut prise lpar( le paysage. [I] 

5) La vie s'achève I que ( 1 'on a à peine ébauché son ouvrage. [iJ

6) �vous persévérez, vous réussirez. (]] 

7) J'ai lu ce nom ( dan� le registre conununal. [I] 



8) Pourvu qu'I il y soit, j'irai chasser.

9) Gardez ce formulaire I, dans I votre classeur.

10) 1 Pour autant quel je sache, il était très honnête.

2.71 fonction grammaticale 

1) On vérifie que cette
séquence est enregis­
trée, mais on ignore
son contenu.

a) subordonne et relie
2 propositions

b) relie deux proposi­
tions

rapport exprimé 

aucun 

opposition 

2) Cela est illogique et
donne l'impression d'
évoluer en zigzag.

a) relie 2 propositions ·addition

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

La chanson d'un dada!ste 
qui n'était-ni gai ni 
triste. 

Sans qu'il s'en doutât, il 
s'égarait bel et bien dans 
les landes. 

Le combustible employé 
pour ce travail est le bois, 
�qu'il n'y a pas de houil­
le dans la région. 

Milot s'était levé, en se 
tenant,! la table, pour que 
sa jambe de bois ne glissât 
pas. 

L'Etat semble se complaire 
à torturer ses victimes 
dans le dessein d'affaiblir 
leur résistance. 

b) relie et subordonne

deux mots

a) relie et subordonne
deux mots

b) relie deux mots

a) subordonne et relie
2 propositions

b) subordonne et relie
2 mots

a) subordonne et relie
2 mots

b) subordonne et relie
2 propositions

a) subordonne et relie
2 mots

b) subordonne et relie
2 propositions

a) subordonne et relie
2 mots

b) subordonne et relie
2 propositions

aucun 
(explication?) 

appartenance 

addition 

concession 

lieu 

but 

cause 

lieu 

but 

aucun 

but 



2. 73 que (l.a)

d' ·(2.b) 

à (7 .a) 

. . : .. .



1) 

2) 

3) 

4) 

CONTROLE-TYPE (Chapitre 1 et 2) CORRIGE 

Signifiant 

feu jaune 

t 

rides 

donner une giffle 

Ze mot 1'baUe 11 

a) F
b) V

c) V

d) F
e) F

2 pts 

Catherine 

Signifié 

� raZ.entissez 

� cent 

� vieiUissement 

___. col.ère 

� objet rond qu'on peut 
lancer 

f) 

g) V

h) V

i) V

j) 

2 pts 

ordre de rendre 

2 pts 

PuStPations etc. 

2 pts 

Robert 

'---------------------------'

a) 1 f) 

b) 4 g) 3

c) 6 h)

d) 5 i) 3

e) 4 j) 6

N ou C 

C 

C 

N 

N 

C 

5 X 3 = 15 

10 X 3 = 30 

8 points 

10 X 2 = 20 



• 

TROISIEME CHAPITRE. LA STRUCTURE DE LA PROPOSITION. 

A) LES TERMES ESSENTIELS.

3.1 a) Mon qui est très occupé une importante. 

b) non

c) i) père: sujet

ii) a reçu; verbe

iii) lettre ; complément d'objet direct.

3 .4 1) Par la persévérancelvousl parviendrez au
succès. 

2) 1 Chacu� récolter a ce qu@ aura semé.

3) � n'est prophète en son pays, dit
uni proverbe .J 

4) ITrahirlsa patrie est un crime odieux.

5) Leslpourquoil des enfants sont parfois
très embarrassants. 

6) lsouri�lquiln'a qu'un trou est bientôt
prise. 

7) ( Ceuxl (�achètent le superflu vendront
bientôt le nécessaire. 

pronom 

2 pronoms 

pronom, nom 

verbe à l'infinitif 

adverbe interrogatif 

nom, pronom 

pronom, pronom 

La véritable réponse des exercices 6 et 7 serait la suivante: 

6) 

7) 

Souris I gui ln'a qu'un trou I est bientôt prise. 

sujet du verbe principal 

qui: pronom relatif sujet de a. 

Ceux l gui j achètent le superflu I vendront bientôt le nécessaire.

sujet du verbe principal 

qui: pronom relatif sujet de achètent 

Les sujets principaux sont un nom et un pronom (souris et aeux) indis­
pensablement complétés par une proposition relative à fonction de déter­
mination. 



3.5 Deux I cultivateurs! du village ont transformé ... 

Deux� viiiages sont des déterminants, 
du relie cuitivateurs à viiiage. 

3.6 1) 

2) 

La postulante, en avant, seule, près de la porte close, tenait, 
tête baissée, son cierge. 

Majestueux et dominateur, au grand vent d'automne, se dressait l'ar­
bre noueux. 

3) Pourquoi, toujours atrabilaire, cherchez-vous votre propre perte?

4) Demain, les hypocondres, dans les futaies, joyeux et hilares, che­
vaucheront d'idéales girafes.

3.9 1) 

2) 

3) 

4) 

Les instructions les plus sévères j avaient été données! au person­

nel pour qu'aucune information relative à son état ne fût communi­

quée à quiconque. 

Dans le cadre de la porte, une haute silhouette I apparut! �out à 

coup. 

Lentement, un grand soleil rouge !plongeait) dans les flots. 

Dans la pacifique lumière matinale, les paysans s'acheminent 

lentement vers leurs tâches quotidiennes. 



3.12 

3.14 

1) Le sage réfléchit avant
d'agir.

nombre 
de 

termes 
essentiels 

2 

normalement 
transitif ou 
intransitif 

intrans. 

2) L'adjudant aboyait ses ordres
avec rage. 3 intrans. 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

La brise pleure dans les
branches.

Cet enfant change.

Jérémie a passé par mille
difficultés.

Les gens·fatigués baillent une
vie monotone.
Nous leur avons parlé calmement.

Ces chiens mordent.

Regardez sous le lit.

Quand nous aurons tremblé nos
derniers tremblements.

Tu lnousl a rencontrés ce matin. 

2 

2 

2 

3 

3 

2 

1 

3 

intrans. 

intrans. 

intrans. 

intrans. 

transitif 

transitif 

transitif 

intransitif 

J'aimais defm' arrêterl au milieu de la passerelle. 

Aux I carpesl succédaient les poulets, les oies et 
les canards. 

11 ne craint I rienl ni (personnel 

Al' lodcurl de la fumée se mêlait à présent 
Üneodeur de brûlé. 

Elle reproche véhémentement _à lmademoisellel 
d'\apporterl à la maison un chat inconnu. 

Dans ma rédaction, j'ai supprimé les (cari et 
les I doncl superflus. 

Réservez-f moi ! � f place I assise. 

Quel I trésorl je tenais dans mes mains. 

Ne faites pas attention! 1 celui-là. l 

employé 
transitivement 
ou intransiti­
vement 

intrans. 

transitif 

intrans. 

intrans. 

intrans. 

transitif 

transitif 

intrans. 

intrans. 

transitif 

pronom 

verbe à l'infinitif 

nom 

2 pronoms 

nom 

nom 
verbe à l'infinitif 

2 conjonctions 
employées comme nom 

un pronom et un nom 

nom 

pronom 



L'ATTRIBUT 

3.15 un verbe 

3.17 

3.18 

1) 

2) 

3) 

Le joueur de flûte resta 
debout sur la table. 

La phrase venait abondante, 
rapide comme un tor�ent. 

Nous avons assisté à l'algarde 
en spectateurs indifférents. 

genre du verbe 
attributif 

d'état 

employé 
attributivement 

employé 
a ttributivement 

4) Ce jeune homme est la bravoure
même. être 

5) 

6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

8) 

La sagesse serait de vendre à
temps. être 

Sa peau semblait un parchemin
collé sur les os. d'appréciation 

A la fois mince et fort, le jeu­
ne homme paraissait fier de ses
bras. d'appréciation 

Ces chevaux sont ceux de notre
voisin.

Cette femme régnait sur son do­
maine en souveraine absolue.

Qui êtes-vous donc?

Debout sur la table. 

Abondante. 
Rapide comme un torrent. 

En spectateurs indifférents. 

La bravoure même. 

De vendre à temps. 

Un parchemin collé sur les os. 

Fier de ses bras. 

Ceux de notre voisin. 

être 

employé 
attributivement 

être 

nature de 
l'attribut 

adverbe 

qualificatif 

nom 

nom 

verbe (infinitif) 

nom 

qualificatif 

pronom 

nom 

pronom 

détermine 

néant 
détermine 

caractérise 

souligne 

détermine 

détermine 

détermine 

détermine 



9) En souveraine absolue.

10) Qui

3 .19 1) Il trouve I agréablef la (fumée) de cigarette. 

2) Son père lui avait donné comme lprécepteurl un
( scribe) de la synagogue.

3) En guise de lviatiguel son père lui avait donné
trois (pommes 1.}

4) Un meunier laissa pour t� 1 biens I à trois enfants

caractérise 

néant 

qualificatif 

nom 

nom 

qu'il avait, son (moulin°), son {ine) et son ( chat) . nom

5) Ils avaient pour I domestique I une {personne} du
même âge qu'eux.

6) Le lendemain, un clair soleil rendait la (neige)
éblouissante .f

7) Il croyait I utile 1 �ue vous soyez présents)

8) Les oracles donnaient pour I certaine I la
{victoire ]d'Octopus.

9) Ses parents ne @ croient plus I indispensable
à la ferme.

10) On peut considérer le (sport )comme� I délassementJ
viril.

3.20 1) 

2) 

3) 

4) 

a) 
b) 
c) 
d) 

sujet 
verbe 
complément d'objet (direct ou indirect) 
attribut (du sujet ou du complément d'objet) 

détermination 
caractérisation 
soulignement 
relation 

nom 

qualificatif 

qualificatif 

qualificatif 

qualificatif 

nom 



3.21 1) L'orfèvre est devenu immobile er silencieux. 

mm OJ m ŒJ m 

2) Le papier glacé surtout éveillait sa souveraine antipathie.

ww w m m m m m

3) L'effort de découvrir est, précisément, un adjuv.ant de la volonté.

wmm m ŒJ m m m mm 

3.23 1) neige, sujet 
2) bloque, verbe
3) route, complément d'objet direct.

3.24 1)
[TI 

2) ŒJ

3) oui

3. 25 a) La neige bloque la route. 

3.26 

b) 1) qui n'a pas cessé de tomber depuis 3 jours.

a) 

b) 

c) 

d) 

2) pendant que la voirie répare les souffleuses.

l'zl 

[I] 

1) ménage

2) sait

1) veut
2) est

3. 28 1) Le patron, qui� défiler chez lui beaucoup de touristes, 

n'GJ pas reconnu en moi un de ses anciens clients. 

2) Le livre I eut 1, tant en France qu'en Angleterre, un

succès de curiosité.

3) Le tyran n1 ose I plus pénétrer dans une chambre que les

argousins n'aient sondé les plafonds, le plancher, les

quatre murs.

m

complexe 

simple 

complexe 



4) 

5) 

6) 

7) 

Celui qui reçoit un cadeau, devrait remercier. 

Mon oncle ! poussa la porte qui s'ouvrit toute large. 

Les murs d'Orange I venaient d'être !témoins 

terrible. 

d'une mêlée 

Il ( sonna la fille de service dont il ne put rien ti-

rer d'intelligible. 

8) Les secours dont nous avons besoin à cause des dangers

que nous courons
1
1 tardent I à venir parce que les rou­

tes ont été coupées par la tornade dont nous sommes

victimes.

complexe 

complexe 

simple 

complexe 

complexe 



UN SCHEMA SYNTAXIQUE. 

3.30 A) 1) le sujet
2) le complêment d'objet (direct ou indirect)
3) l'attribut

B) 1) les adverbes
2) les complêments circonstanciels.

3.33 1) Les nuages dessinent parfois dans le ciel des visions fantasti­
ques. 

2) L'amour du travail est un excellent remède contre l'ennui.

3. 34 1)

temps inexorablement (c) 

le (d) 

2) sont 

vos (d) meilleures (c) succès (d) 

3.35 1) 

hêron 

le (d) le (d) 

les (d) 

vous (d) 

mêmes (sl) 

(COD) 

long (c) 

très (c) 

vie (d) 

notre (d) 



2) 

3) 

4) 

3.37 1) 

connnuni uaient 

ils CiiiJ (COI)
(COD) 

leurs (d) toutes (d) 

tro (COD) 

précautions (d) une (d) 

certains (d) 

chacun 

(c) 

(V) 

que (r) 

vainc (v) 

(cod) � 
persévérance (s) obstacles (cod)

i'a {d) F 
beaucoup (d) 



2) 

élève 

u 

(d) 

ferait 

prendrait (v) 

(V) 

rès (COD) 

d' (d) étonnants (c) 

qui(s.r.) peine (cod) 

19• (r)

� 
connaissances (cod) semaine 

ses (d) chaque 

(d) 

(d)



tonalité 

de (r) 

la (d} 
blues (d) 

1;::-

(d) 

ne. • • pas (c) 

venait (v) 
• �-à-(r) 

qui/ _/ 1 � 
(sr) ,, naturellement (c) � Noirs (coi) 

(d) 

1 1 
si (c) les (d) 

lorsqu' (r) 

ils (s) 

transmettaient (v) 

à (r) 

cuivres (coid} 

leurs (d) 

sons (cod) 

les 
(d) 

(d) 

facilement (c) 

(A) 

à\ (r) 

musiciens (d) 

/ 1 

w 

\0 

les (d) blancs (c) 

chantaient (v) 

/ 1 dans (r)

qui (sr) têtes (d) 

leurs (d) 



malheur 

le 
(d) 

_.....--
,.

�- ,,,,/
# 

( s) -------- .,,,..,,.,
.,,, 

/

!misère�/

1� � (S)

(d) le mal (S)

(d) le (d)

à (r) nous 

/ 

r
(d) 

nos (d) 

(sl 

(d) 

qu' (r) 

manifestent (v) 

.1�dans (r)
1. s se 

\ (s) (cod)
classe 

(d) 

droits (COD) 

les (d) mêmes (c) 

/7(v) 

ils de (r) 
(s) 1 

cause (d) 

w 

w 
\D 

N 

quelque (d) 

sociale 
(c) 

quelque 
(d)



3.39 3. 

le (d) 
. 

N.B.:

moine 

dernier (d) 

(d) 

était 

St-Aubain (d) 

_,/ 

parlait (v) 

I \ 
qui peu (c) 
(sr) 

(d 
un 

et (r) 

(d) on
(s) 

(A) 

d' (r) 
as

Î
ec t (d)

sévère (c) 

vo ait (v) 

que rarement(d) 
(r) 

(cod) 
plus (c)

encore (c) 

La lettre l' est euphonique et n'a pas de rôle syntaxique. Elle 
est donc omise dans le schéma syntaxique. 

sourire 
(cod) 



3.39 4. 

uerre 

la (d) 
. civile 

(c) 

q rit Tn ::: 
(sr) 1865 

(d) 

3.39 5. 

la 

(d) 

falaise (S) 

montagneuse 
(c) 

allait ouvrir (V) 

G

COD) 

un (d) nouveau (c) 

totalement (c) 

dominait 

une 

(d) 

les 
(d) 

venaient d'être 
libérés 

(d) qui (sr)

laine 

large 

(c) 

(COD) 

désertique 

(c) 

nichais (v) 

(d) 
je�/ dans (r) 

laquelle (dr) 

(V)



3.39 6. 

cheveux 

ses (d) 

(d) 

3.39 7. 

mulets 

les (d) 

(d) 

par (r) 

et (r) 

de,telle 

lumière (d) 

�u(r) 

la (d) jo
ï
r (d) 

le (d)

f,çon que (r)

rayonnaient (v)

meches s ' /()

le�aunes (c) 

l' (d) 

(r) 

�
(d) 

/ r (r)

la glaives (d) 
(d) 1ks (d) 

(r) 

le 
(d) 

fardeau (d) 

de (r)

tent�s (d)

les (d) 



3.39 8. 

3.39 9. 

(S) 

nuit 

la (d) 

�

) 

ce qui servir 
(sr) j 

encore

(d) 

ans que (r) 

me fusse ennu é (v) 

je (s) instant (d) 

/ 1 
un seul 
(d) (sl)

était char (V) 

(cod) 

(d) 

sur ( r) 

brouette (d) 

une (d) 



3.39 10. 

le 
(d) 

N.B.:

moteurs 

premier 
(c) 

jT
z 

(d) 

le (d) 

fut 

le 
(d) 

noi 
(d 

(d) 

(A) 

ui 

eait (v) 

de (r) 

esclavage 

1' (d) 

à (r) 

moitié (d) 

de (r) 
la second 
(d) (d) 

siècle (d) 

1 / I,9 .... e eme
(d) (d)

1. Le moteur premier (c) a un sens différent de Ze premier moteur (d).

2. Le verbe émerger étant intransitif,
de l'esclavage est un complément circonstanciel de lieu, donc il
a une fonction de détermination.



3.39 11. 

un (d) 

(d) 

séparait (v) 

/ire (r) 
qui la nef (coi) 
(sr) (cod) 

T 
la (d) 

mit 

fa ade 

la (d) 

abri 

7T 
;. r�

(d) 

(r) 

(d) catarrophe

la (d) 

N.B.: de Za nef est un complément d'objet indirect parce que le verbe 
séparer est transitif. 

3.39 12. 

(d) 

s'éviterait (V) 

si (r) bien des (d) 

·t (v)

1 
o ( ) voir (cod) 

patience (cod) 

J peu de (d) 

(d)



3.39 13. 

Gérard 

3.39 14. 

chalands 

amarrés (d) 

F
(r) 

nuit (d) 

la (d) 

3.39 15. 

l' (d) 

avait fermé 

j v
r

ets j (COD) 

les (d) 

s'échelonnaient 

(d) 

nn 
(d)

e (r) 
le 
(d) rive (d)

la (d) 

(d) 

fît jour (v) 

1.1/ 1 encore 
(s) (d)

amont (d) 

de (r) 

ba
r

age (d) 

le (d) 

avaient été (v) 

policiers (s) résolus (a) 

. ' 
les (d) 



3.39 16. 

ils (S)-

3.39 17. 

j ' (S) 

3.39 18. 

ont ré 

missionnaires (c)

à---t:avers 
� 

de (r) 

(COD) (r)

î

s (d) monde 

e (r) T \sans (r) 
savoir (d) 

le (cod) 

la 
(d) 

j
î

zz(d) le (d) le (d) 

le (d) 

adresse (V)

lui (coi) 
) 

remontrances 1 (COD) 

des (d) mélitées (c) c'est ... que (sl) 

avait (V) 

un 

(d 

qui 
(sr) 

délivrerait (v) 

le (cod) de (r)

tout (d) 



3.39 19. 

mère 

sa (d) 

3.39 20. 

était venue (V) 

habiter (d)

mailon (cod)

r\ 
une (d) pro

r

e (d)

soir (d) 

le (d) 

de (r) 

é

g
r

s
e (d)

1' (d) 

anachaient 

de (r) 

pourpre (d) 
(COD) 

menues roses jaunes 
(c) (c) (c) 

toutes (d) 



3.39 21. 

hargneuses 
(c) 

3.39 22. 

traversaient 

char ées (d) 

le 
(d) 

de (r) de (r) 

neige - et(r)-gresil 
(d) (d)

était (V)

juste ent (sl) 

l' 

(d) 

honnête naguère (d) 
(c) 

3.39 23. 

ouait 

à (r) 

une jeune seule 

balle (d) 

T 
(d) (c) (c) ],a (d) 

3.39 24. 

service (S) 

novembre 
(d) 

un 
(d) 

(A) 

véritable 
(c) 

so
� 

n

d)

un voisin 
(d) (d)

dans (r) 

(COD) �près-midi (d) 

le innnondices (d) la (d) l' (d) 
(d) 

les (d) 



3.39 25. 

ils (S)

3.39 26. 

3.39 27. 

les 
(d)

3.39 28. 

une 
(d)

ambulantes 
(c) 

le (d) 

jusqu'à 
(sl) 

souvenir (COD) 

de (r)

"-in vas ions ( d) le 
(d) 

les lointaines 
(d) (c) 

____.._,..... __.. 

nauséabonde 
(c) 

(V) 

dans (r) 

"-cave (d) 

T 
la (d)

retentissaient (V)

à (r) 

� 
(d)

/ 'de (r)

le (d} \rues °(d) 

les (d) 

)
fortu

� 
(COD) 

sa (d) toute (d)

pau
,

res (coi)

les (d)



3.39 29. 

3.39 30. 

musique (S) 

la (d) 

vous (S) 

1 étai
\

l (V)

partout (d) 

viendrez (V)

demain (d) 



fil. PHRASE COMPOSEE. 

3.41 1. a) 2 

b) simple

c) simple

2. a) 3

b) 2

c) complexe

d) simple

3.42 1) a) 

b) 

a) 

b) 

a) 

b) 

vouo/ prenez froid

vous/allez (avoir)

la neige/ tombe

celo/ durera

2) 

3) le renard/est

le fabuliste/affirme 

- le fabuliste nous l'affirme.

3.44 1) La sourceldébite!peu d'eau, mais elleiesd 
extrêmement pure et toute parfumée de la­
vande. 

2) 11Qdepuis quelques semaineslachevél sa
trente-troisième année: illestldonc un 
homme jeune. 

3) De quelque façon qu'il fût habillé - il
lportait}un smoking ce soir - le baron de
Clappiquelavait l'airldéguisé. 

4) Lise!s'était arrêtéelpour se reposer et
ls'appuyaitlcontre un grand frêne dont
l'écorce était douce à ses mains.

5) Les six cent bêtes dispersées dans le
sous-bois étaient en marche depuis l'aube, 
mais ne paraissaient pas trop fatiguées.

2 coordination 

2 juxtaposition 

2 intercalation 

2 coordination 

2 coordination 



6) 

7) 

8) 

9) 

10) 

11) 

12) 

La nei
e,.:::

��=� ls 'écrasai:t} sur les pèle-
rines, les murs. 

Maintenant rien ne mejmanquei .. c'est-à­
dire il me man ue encore des souliers, 
mais je m'en ferai de la peau d'un mou­
flon un de ces jours. 

C'�tait(le début de mai, il [faisaid chaud, 
les seringaslétaient\ en fleur sous les fe­
nêtres. 

3 

3 

3 

La nuit [était! belle, la lune Ise jouaitlsur 
les flots, le navirelvoguaitl doucement au 3 
gré d'une brise légère. 

La plupart de mes correspondants, même quand 
ils écrivent clairement ce qui lest! rare, lsi-l 
jgnentlleurs lettres en caractères indéchif-
frables. 2 

Les métau�lse dilatent! à la chaleur; or le 
cuivre! estlun métal; donc le cuivre Ise dilate! 3 
sous l'effet de la chaleur. 

Ses mains kremblaient.l et même elle �açha)la 
nappe en remplissant le verre de Valentin. 2 

juxtaposition 
juxtaposition 

coordination 
coordination 

juxtaposition 
juxtaposition 

juxtaposition 
juxtaposition 

intercalation 

coordination 
coordination 

coordination 

" 



CHAPITRE IV. ANALYSE STYLISTIQUE. 

4.3 1) a) D

b) -

2) a) -

b) D

3) a) •

b) D

4.4 A) Non. Car il s'agit, comme c'est souvent le cas pour une 
phrase expressive et non affective, d'un effet lit­
téraire. 

B) 

4.6 a) 

b) 

c) 

Tu 
pas 
une 

d} 

e) 

f) 

L'auteur n'est pas lui-même sous le coup d'une émotion mais cherche 
plus ou moins consciemment une tournure plus expressive. 

1) vrai

2) faux nous venons de l'expliquer en A.

non 

oui 

non 

constates donc que les virgules signalent les compléments qui ne sont 
à leur place naturelle. Dans un message oral, le locuteur ferait 
pause pour signaler plus particulièrement ce complément. 

oui 

pour le récompenser 

un livre - (on peut aussi répondre: à son fils). 

4.7 On vit, au flanc de la montagne, 
compl. circonst. 

-
une longue caravane de mulets. 
compl. dir. 



2) 

3) 

Elle cuisait la soupe dans 
compl. dir. 

de grandes marmites. 
compl. circonst. 

La lampe éclairait, dans le coin 
compl. circonst. 

de la chambre, le meuble luisant. 
compl. dir. 

4) Ces cheminées géantes vomissent des serpents
de fumée

4 .8 a) 

dans l'air gris du soir. 
compl. circonst. 

La phrase no 2. 

b) La phrase no 1.

compl. dir. 

D 

• 

4.11 Les remorqueurs ont les mêmes cris rauques, le même et sourd halètement, 

[TI []] 
mais ils me semblent aller plus vite, s'éloigner plus rapidement 

perdre avec leurs fumées comme des fantômes. 
m 

[ill 

et se 

Dans cette phrase nous avons donc deux séries de termes rangés en masses 
croissantes. 

1ère série: les mêmes ... m-m 

2ème série: aller. . s'éloigner. . . [TI - []J - [}:[] 

4.13 1) L'ardeur de vaincre I cède à la peur de mourir. 

OJ verbe []J 

2) Mais, devant la grille du cimetière, tout le monde,
instantanément, se tut.

ŒIJ verbe []]

-

D 

N.B.: Ton calcul du nombre de syllabes peut différer d'une ou deux syl­
labes avec la réponse. L'essentiel est que tu t'aperçoives si une 
phrase est équilibrée ou franchement déséquilibrée. 



4.16 1) 

• 2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

1 

2 

3 

4 

1 

2 

3 

4 

1 

2 

3 

4 

1 

2 

3 

4 

1 

2 

3 

4 

1 

2 

3 

4 

1 

2 

3 

-

D 
-

-

D 
D 

D 
D 

• 

D 

-

D 

D 
D 
D 

D 
D 
D 

-

D 
D 
D 
D 

-

D 

4 -

l'ordre est décroissant 6.4.2. 

toutes les syllabes sont avant le verbe. 

le sujet est après le verbe. 

inapplicable parce qu'il n'y a pas plusieurs compléments. 

2 syllabes avant le verbe, 14 après le verbe. 

inapplicable 

inapplicable 

équilibre approximatif. 

S.V. il n'y a pas de complément

inapplicable 

inapplicable. Il n'y a pas de termes à ranger. 

toutes les syllabes sont avant le verbe. 

inapplicable 

il n'y a pas de termes à ranger. 

6.6.7. 

le complément circonst. corps est avant le complém. 
direct matière

4 de tout son corps 
6 et d'un esprit paresseux 
9 la matière ••• 



8) 1

2

3

4

D 

D 

D 

• mais le déséquilibre ne constitue pas un effet

expressif.



4.19 1) Dans le ciel /1 passaient 1 / les oiseaux rassasiés.

compl. circ. verbe sujet 

2) Un chat /J miaula J / qui avait faim.

sujet verbe sujet

3) Un matin, / le médecin/ 1 fut ému (/par la fragilité des petites

compl. cir sujet verbe compl. d'agent

filles qui ont des cheveux gris toute leur vie.//

4) Les dernières gouttes de vie,/ dans le corps de la jeune femme,/

5) 

6) 

sujet compl. circonst.

s'affolaient L / réfugiées dans la seule clarté du regard. /

verbe sujet 

La cloche,/ dans ce matin de neige 11 sonne / toujours. 

sujet compl. circonst. verbe adverbe 

Déjà / 1 vibre f / un soleil puissant, sonore, entier/.

adv. verbe sujet 

7) Loin là-haut, / par delà les sommets engourdis / j flotte I / quelque

compl. circonst. compl. circonst. verbe 

oiseau vague, ivre de l'indolence/ d'une aile abandonnée au mol 

sujet 

vent des midis / 

compl. circonst. 

8) Les bois, / le soir venu, /1 se peuplent j /d'épouvante.

sujet compl. circ. verbe compl. circonst. 

9) Quand, / au bord du ruisseau qui court avec gaieté, /

compl. circonst. 

Entre les hauts roseaux/ la violette rit, 

compl. circonst. sujet et verbe subordonnés 

La pâle lun� sourit j. 

sujet verbe 



10) Pour ceux-là /i est 1 / toujours / présente / à la porte rouge et chambran-

4.21 

compl. circ. verbe adverbe attribut compl. circonst. 

lante du grand vieux moulin/ la silhouette de l'ancien meunier. 

sujet 

1) 

2 4 3 3 

Les bois, / Ze soi:r venu,/ l se peuplent 1 / d'épouvante.
sujet compl. circ. verbe compl. 

1) pas suivie. Un complément est avant le verbe.

circ. 

2) inapplicable. Il n'y a pas deux sortes de complément.

3) inapplicable. Les masses sont de même importance.

4) pas suivie. 6 syllabes avant le verbe. 3 après le verbe.

3 2 6 

2) Dans 'le cie'l / 1 passaient 1 / 'les oiseaux rassasiés.
compl. circ. verbe sujet 

1) pas suivie. Le sujet est après le verbe et le complément
avant le verbe.

2) inapplicable. Il n'y a qu'un complément.

3) inapplicable. Il n'y a pas de terme de même fonction et
de masse différente qu'on puisse organiser.

4) pas suivie. 3 syllabes avant le verbe, 6 après le verbe.

3 1 12 

3) Le désir /1 nait 1/ de voir Ze monde Inimaginable des mo:rts. 

sujet verbe sujet 

1) pas suivie. Une partie du sujet suit le verbe. Le verbe
a donc été avancé.

2) inapplicable. Il n'y a pas de complément.

3) inapplicable. Il n'y a pas de terme de même fonction et
de masse différente qu'on puisse organiser.

4) pas suivie. La phrase est fortement déséquilibrée car il y
a 3 syllabes avant le verbe et 12 après le verbe.



8 1 6 2 

4) D'une rumeur indifférente/[ tu viens de torturer 1/ mon aoeur.
compl. circonst. s. verbe 

1) pas suivie. Un complément précède le verbe.

compl. dir. 

2) pas suivie. Le compl. circonst. aurait dû suivre le compl.
direct.

3) inapplicable. Il n'y a pas une série de termes de même fonc­
tion et de masse différente à ranger.

4) pas suivie. La phrase est déséquilibrée puisqu'il y. a 9 syl­
labes avant le verbe et 2 après le verbe.

4 8 

5) Les arbres/ aomme autant de vieillards raahitiques /
sujet compl. circonst. 

6 + 6 = 12 

Flanqués vers l'horizon/ sur les esaarpements, / 
sujet 

6 + 6 = 12 

Ainsi que des damnés/ sous le fouet des tourments,/ 

compl. circonst. 

2 4 6 

1 Tordent V de désespoir / 1,eUPs torses fantastiques/

verbe compl. circ. compl. dir. 

1) pas suivie. On a une structure S.C.S.C.V.C.C.
Donc deux compléments sont avant le verbe où ils interrompent
le sujet.

2) pas suivie. Un complément circonst. (de désespoir) précède
un compl. direct.

3) suivie. Dans le dernier vers nous avons 3 termes rangés
2.4.6. On peut aussi considérer que les 2 premiers vers
constituent une série croissante 4 - 8 - 12.

4) pas suivie. La phrase est fortement déséquilibrée. Il y a
36 syllabes avant le verbe et 10 après le verbe.



Remarque: On voit que1dans cette phrase, seule la 3ième tendance
(organisation en masse croissante) est suivie. La phrase, 
à ce point de vue, ne devrait donc pas contenir d'effet. 
Or l'organisation en masses croissantes produit un effet 
qui se conjugue avec les effets produits par l'opposition 
de la phrase aux autres tendances. 

Il faut en retenir que parfois Z'organisation des teY'/7/es 
en masses c:r:oi·ssantes produit un effet expressif, forsqu 'ii 
y a déjà dans ia phrase d'autres sources d'effets. 

4.24 Ta réponse peut être différente dans les termes. Elle devrait être 
semblable dans le fond. Tu pourrais utilement avoir recours à un 
professeur pour discuter de tes réponses. 

4 1 11 

1) InoubZiabie /1 est 1/ia demeure qu� vit fZeurir nos premiers jours./

attribut verbe sujet 

Effet: Expressif d'évocation d'un souvenir. 

Affectif dû à la vivacité du sentiment éveillé chez le 
locuteur par le souvenir de la maison de son enfance. 

3 3 4 5 

2) Tout à coup /1 s 'éfonça 1/ d'une rueUe / un grand jeune homme pâie.

adverbe 

Effet: 

N.B.:

2 

verbe compl. circ. sujet 

Expressif pour suggérer la soudaineté de l'action 
(s'élança). 

L'adverbe tout à coup peut être séparé du verbe et consi­
déré comme un complément. 

14 

3) 1 Restait 1/ cette redoutabie infanterie de Z'armée d'Espagne.

verbe 

Effet: 

sujet 

Expressif pour suggérer la menace et l'obstacle que 
constitue l'armée espagnole. 



2 3 3 3 

4) Aloiis., 
/ lentement., / gravement., 1/ iiasserriblant / tous ses souveniiis., / 

adverbe adverbe adverbe sujet

tout !on génii?, / toute sa }eroeUP, /1 le vieu:r: �ois /1 a pou!sé 1/
sujet verbe 

ses biianahes. 
compl. direct 

Effet: Expressif pour décrire le rythme de la croissance des 
branches. 

1 - 8 3 5 

S) Mais,/ devant la grille du aime-tière, / tout le monde, / instanta-
compl. circonst. sujet adv. 

6) 

2 

nément., /1 se tut f. 

Effet: 

Une ombiie 
sujet 

verbe 

Expressif pour suggérer la manière brusque avec laquelle 
le silence s'est établi devant le cimetière. 

9 15 

le long d'un magasin.,
/ le tiiottinement fuiitif d'un chien 

no 1 sujet no 2 

qui vous fiiôle en eiiiian t., / la piiéaenae équivoque d'on ne sait quel 

31 

amouiieux attaiidé sous une voûte d'où il aonterrrple une fenêtiie éaZai­
sujet no 3 

2 
4 

2 2 

rée, /1 me font L / même à présent /1 battre 1/ le aoeUP.

Effet: 

verbe adverbe verbe compl. direct 
4- . - - - - - - - - � 

Expressif pour suggérer l'anxiété envahissante qui règne 
dans ce tableau. 



4.27 N.B.: Tes réponses, surtout pour la troisième et quatrième étapes, 
peuvent différer1quant i la formulation, des réponses fournies.
Mais elles doivent se rapprocher quant au fond. 

5 2 5 

1) Des fossés à sec, /i montaient 1/aes cr1,s de grenouilles.
compl. circonst. verbe sujet 

Vérification des tendances 

1) pas suivie. Le complément précède le verbe et le sujet suit
le verbe.

2) inapplicable. Il n'y a qu'un complément.

3) inapplicable. Il n'y a pas de termes i ranger.

4) suivie. Même nombre de syllabes avant et après le verbe.

Définition de l'effet 

Effet expressif pour décrire la perception des bruits. 

Explication de l'effet 

1) Le fait que le complément précède le verbe met en évidence
les lieux d'où sortent les cris des grenouilles. Le locuteur
crée une certaine attente chez l'interlocuteur en ne donnant pas
le sujet d'abord de sorte que l'interlocuteur ressent l'im­
pression d'un lieu avant que sa curiosité i propos des bruits
ne soit satisfaite par l'énoncé du sujet.

2) On peut y ajouter le rythme imitatif du cri des grenouilles.
5 - 2 - 5.



9 

3 3 8 

2) Tout à coup, /d'un haiiier, /a vingt mètres à peine devant moi,/
adverbe compl. circ. compl. circonst. 

4 ·4

1 a débouahé 1/ un sanglier.

verbe sujet 

Vérification des tendances 

1) pas suivie. Les compléments et le sujet sont inversés.

2) inapplicable. Les compléments sont de même nature.

3) inapplicable. Il n'y a pas de termes de masses différentes
à ranger.

4) pas suivie. 14 - verbe - 4.

Définition de l'effet 

Effet expressif pour suggérer la surprise du spectateur. 
Confirmé par tout à aoup.

Explication de l'effet 

Le déséquilibre et l'inversion des compléments a permis l'ac­
cumulation des circonstances de l'action avant le verbe. Cela 
contribue à faire attendre longtemps (14) à l'interlocuteur les ter­
mes essentiels de la phrase, c'est-à-dire le verbe (qui énonce l'ac­
tion) et le sujet. La brièveté de ces termes (4) suggère alors la 
soudaineté de l'action et la surprise du spectateur. 



8 2 2 2 

3) Du creux sombre de ces échoppes /1 sortaient 1/des cris,/ des :rires,/ 
compl. circonst. verbe sujet 1 sujet 2 

3 5 6 

des appeis, /des bruits de quereiies/ et des odeurs fortes/ 

sujet 3 sujet 4 sujet 5 

Vérification des tendances 

1) pas suivie. Le complément et les sujets sont inversés.

2) inapplicable. Il n'y a qu'un complément.

3) suivie. Mais ici, en vue d'un effet, les sujets sont rangés
2 - 3 - 5 - 6.

4) pas suivie. 8 - verbe - 19.

Difinition de l'effet 

Expressif pour suggérer l'accroissement des sensations res� 
senties par le spectateur. 

Explication de l'effet 

1) L'inversion des termes esséntiels éveille l'attention de l'in­
terlocuteur.

2) Le déséquilibre laisse la possibilité (19 syllabes) d'une énu­
mération qui suggère l'abondance.

3) Le rangement en masses croissantes organise cette abondance en
éléments croissantn àe sorte qu'on a l'impression que les
bruits s'amplifient.



4 8 

4) Et aussitôt, j pa.r Zes bois de Za Sœ.tv(J,f!Îl'f,1 /

adverbe complément circonstanciel

7 8 

par les friahes de Beuvron,/ par les fourrés de Bouahebrand, / 
complément circonstanciel complément circonstanciel 

7 3 

des aentaines de Zapins /1 puZZuZaient j.

sujet verbe 
M. Genevoix.

Vérification des tendances 

1) pas suivie. Les compléments précèdent le verbe.

2) inapplicable. Il y a une seule sorte de compléments.

3) inapplicable. Les compléments sont de masse égale.

4) pas suivie. 34 - verbe - O.

Définition de l'effet 

1) Expressif pour suggérer la rapidité de l'action.

2) Expressif pour suggérer la multiplicité des lieux. On
pourrait résumer par "Il y en a eu beaucoup tout à coup".

Explication de l'effet 

1) L'inversion des compléments isole le verbe à la fin et donne
ainsi à l'énoncé de l'action une plus grande force expressive.
L'interlocuteur garde après le verbe la possibilité d'imaginer
le pullulem�nt.

2) Le déséquilibre et la répartition des 3 compléments de même
fonction en 3 masses égales et assez longues auxqueiles s'a­
joute la masse égal� du sujet, confirment l'impression d'a­
bondance des lapins (des centaines) et de multiplicité des
lieux.



5) 

3 4 

Et alors,/ à cause du vent, /ies
adverbe compl. circonst. 

des étoffes ;'i :remuèrent 1 .

verbe 

Vérification des tendances 

12 

fleurs de Za tapisse:ri� et 

sujet 

P. Reverdy.

1) pas suivie. Le complément circonstanciel est avant le verbe.

2) inapplicable. Il n'y a qu'un complément.

3) inapplicable. Il n'y a pas de terme à ranger.

4) pas suivie. 19 - verbe - O.

Définition de l'effet 

Expressif pour donner l'impression du mouvement subit de 
la tapisserie agitée par le vent (confirmé par et aZo:rs).

Explication de l'effet 

Le déséquilibre et le renversement de l'ordre des termes 
isolent le verbe à la. fin cle la phrase de sorte que 1 'interlocu­
teur reste sur l'impression du mouvement. 



10 5 

6) Au ma.tin qui se lève derrièrae le toit,/ à l'abri du pont,/

compl. circonst. compl. circonst. 

10 

2 I 3 
au aoin des ayprès qui dépassent le mur, / un aoq I a ahan té 1 .

complément circonstanciel �ujet verbe 

r. Reverdy.

Yérification des tendances 

1) pas suivie. Les compléments sont avant le sujet et le verbe.

2) inapplicable. Une sorte de complément.

3) inapplicable. Les compléments n'ont pas des masses différen­
t�s. Mais il y a un effet de rythme.

4) pas sui vil=!. 'J.ï verbe - O. 

Définition de l'effet 

Expressif pour décrire un paysage et donner l'impression so­
nore du cri du coq dans le calme du matin. 

Explication de l'effet 

Le déséquilibre et le renversement de l'ordre des termes iso­
lent le verbe à la fin. L'attention est attirée par la position 
inhabituelle du verte qui donne une impression de soudaineté. 
Cette impression esL accentuée par le contraste que le verbe et 
le sujet courts (2 et 3 syllabes) offrent avec les compléments 
circonstanciels dont la longueur et le rythme lent donnent une 
impression de calme (10 - 5 - 10). 

L'ensemble de la phraî:lf' nffre un rythme régulier 10 - 5 - 10 -
5 qui contribue à 1 'irr:pl'E:Hsion générale de calme matinal. 



I 

7) 

7 

l 

4 2 1 8 

1 n n'y a p�/ de jou:r //où,/ rêvant à ce que j'ai été,/ 
verbe sujet 

7 8 

je ne revoie en peneée/ie rocher sur iequei je suis né,/ 
vP-rl,e su.hcrdonné complément direct 

10 14 

Za crzambre où ma mère m'infligea la vie, / la tempête dont le

complément direct 

bruit berga mon premier sorrunei l, / le père infortuné qui m 'a

complément c.!i.rect 

24 

;; donné un nom que j'ai presque toujours trainé dans le malheur. f 
complément direct 

Vérification des tendances 

1) La phrase est construite sur une formule de soulignement
il y a jouant le rôle de verbe principal et portant sur jour
qui joue le rôle de sujet principal. Le reste de la phrase
est une longue relative qui détermine le mot jour. DoPc il
n'y a pas d'ordre logique car en guise de terme prindpnl il
n'y a que le mot jour affecté d'un soulignement.

2) inapplicable. Il n'y a pas de complément. Le verbe subor­
donné n'a que des compléments directs.

3) Il y a une organi.sation évidente des compléments directs
en ordre croissant (8-10-14-24) à des fins expressives.

4) Le déséquilibre est total. Tout est après le verbe prin­
cipal.

.•



7) (suite)

Définition de l'effet

Expressif pour donner l'impression de la persistance et de 
l'accroissement du malheur dans les souvenirs Pt dans la vie du 
locuteur. 

Explication de l'effet 

Le déséquilière est dû à la très longue description des cir­
constances de! la. naissance du locuteur. 

L'effet de soulignement de joUP grâce à l'emploi de la formule 
il n 'y a pas de.

Le rangement des compléments en masses croissantes dm:ne 1 'im­
pression de la persistance de souvenirs malheur�ttY de plus en 
plus difficiles à supporter. Le rythme de la phrase est d'abord 
lourd et continu (7-8-7-8) puis de plus en plus lourd (10-14-
24). C'est une des caractéristiques du malheur que d'être 
toujours ressenti comme de plus en plus pesant. 



8) 

UJ 
.µ 

8 
â

\(Lj 

0 
(J 

1 
L 

4 
Elle/ 1 apercevait 
sujet verbe 

• mille bibelots connus jadis, /

/et dispa:PUs tout à coup, sans qu'eZZe y eut songé, 

• des riens qu'elle avait maniés/

ces vieux petits objets insignifiants/
/ qui avaient tra-îné quinze ans à cô-té d'elle, 

qu'elle avait vus chaque jour sans les remarquer,/ 

et qui, / 
/ i toat à coup, 
/ 

1 retrouvés là, 
/

1 dans ce grenier, 
1 à côté d'autres plus anciens

dont e1,1,e se rappelait parfaitement 
1 les places au% premiers temps de 
1 son arrivée/ 
prenaient une importance soudaine 

de témoins oubliés 
d'amis retrouvés. 

Vérification des tendances 

1) stdvie. On a sujet - verbe - complément. 

8 
13 

8 

11 
11 
12 

2 

3 

4 

4 

29 

9 

6 

5 

2) inapplicable. Le verbe principal apereevait n'a que des
comp�éme�ts directs.

3) Le rythllle régulier du début de la phras� (6 termes d'impor­
tance égale) est interrompu pnr quatre termes courts (2-3-4-
4) en ordre croissant. La phrase se termine par un ordre
décroissant qui est peut-Être �ignificatif.

4) pas suivie. 1 ·· verbe - 125.

Définition de l'effet 
------

1) Expressif pour décrire l'abondance et le déP.::rcre des bibèlots.

2) Expressif pour suggérer l'émoUon due à la redécouverte des
bibelots.

.•



8) (suite)

Explication de l'effet

1) Le déséquilibre est dû à un très long groupe de compléments.
Le grand nombre de termes que renferme ce groupe de complé­
ments suggère l'abondance des bibelots. Sa longueur permet
l'évocation de ces bibelots et est à l'image de l'éloigne­
ment du souvenir (15 ans). La syntaxe complexe de ce groupe
suggère le désordre des bibelots.

2) Le changement de rythme, très évident dans la dernière.propo­
sition relative, suggère l'émotion du personnage (elle) au
moment où il redécouvre (tout à aoup) certains bibelots
oubliés qui ravivent ses souvenirs.



4.32 1) no l 3 1,1 3 
/ 

3 
/ 

5 
Sans arrêt,; I il sifflait f avec force à travers les ruines, // 
compl. circ. s. verbe compl. cir. compl. circonst. 

no2 2 8 1no3 2
/tournait 1/ dans un cirque de pierres et de terre, //1 baignait 1 

verbe compl. circonst. verbe 

7 fno4 3 4 
/ les amas de blocs grêlés, Il I entourait I chaque colonne de son 

compl. direct verbe compl. direct 

3 nos 3 / 8 
/ souffle 11 et I venait I se répand.re en cris incessants sur le 

c. cir. verbe compl. circonst. 

10 
/ forum qui s'ouvrait dans le ciel.// 

compl. circonst. 

Première étape: 

a) 

b) 

c) 

séparer les sous-phrases 
encadrer les verbes principaux
signaler les relations: 

{ faites sur
le texte 

Les 4 premières sous-phrases sont juxtaposées 
la 5ième est coordonnée à la 4ième sous-phrase. 

Deuxième étape: (analyse de chaque sous-phrase) 

a) Le découpage de chaque sous-phrase et le compte des syllabes sont
effectués dans le texte. 

b) Vérification des tendances

1) suivie sauf dans 1ère sous-phrase où un compl. circonst. pré­
cède le verbe. Il faut noter l'absence de sujet dans les 
sous-phrases no 2, 3 ,  4, 5. 

2) suivie dans la 4ième sous-phrase. Inapplicable dans les autres
car elles n'ont qu'une sorte de complément. 

3 )  suivie. Mais il faut remarquer que toutes les sous-phrases
ont le même rythme construit sur la présence d'un verbe de 

2 ou 3 syllabes et d'un groupe de compléments de 7 ou 8 syl­
labes auquel s'ajoutent 10 syllabes à la Sième sous-phrase. 



c) 

4) pas suivie. Toutes les sous-phrases sont déséquilibrées.

Définition de l'effet 

1) expressif pour suggérer la force de l'action croissante du
vent.

2) La dernière sous-phrase contient un effet expressif pour évo­
quer un grand espace.

Explication de l'effet 

1) Le fait que les sous-phrases commencent par le verbe met l'action
en évidence et donne une impression de mouvement.

2) Le rythme croissant dans les sous-phrases donne une impression d'en­
vahissement par le vent. Le déséquilibre dû à l'absence de syllabe
avant le verbe donne aux sous-phrases le même déroulement qu'un coup
de vent: déclenchement (verbe) suivi d'un souffle continu (les com­
pléments).

3) Le rythme croissant plus prononcé dans la Jième sous-phrase (3 - 8 -
10) parce qu'elle contient un 2ième terme complément qui est assez
long (10) crée l'impression d'un grand espace libre pour le vent
(confirmé par le sens de s'ouvrait).

Troisième étape: 

a) 

b} 

définition de l'effet global 

expressif pour donner une impression de multiplicité et d'en­
vahissement. 

explication de l'effet global 

1) Le grand nombre de sous-phrases (5) crée cette impression de
multiplicité qui peut s'appliquer aux endroits où le vent se
manifeste ce qui suggère l'envahissement de la ville par le
vent.
Cette idée de multiplicité peut s'appliquer aussi aux obsta­
cles que le vent rencontre. Ce qui prépare à l'impression
d'ouverture, d'espace de la Sième sous-phrase.

2) La juxtaposition des sous-phrases contribue à l'accélération
de l'action et ainsi à l'impression de force.



2) 

c) 

no 1 3 /i S / no 2 4 

Et Za plaine/ 1 commençait à bruire J # et/ 1 secouait 1 /

sujet verbe verbe 

6 3 6 

aux ailes des cigales/ ses arécel les, / au ventre des grenouilles / 
compl. circonst. compl. direct compl. circonst. 

3 7 

ses grelots, / au cou des boeufs qui
compl. direct compl. circonst. 

Signaler les relations: 

rentraient /ses cfoches.
compl. direct. 

St-Exupéry. 

Les deux sous-phrases sont coordonnées. 

Deuxième étape: (analyse de chaque sous-phrase) 

Vérification des tendances 

1) suivie. Sauf en ce qui concerne l'absence du sujet dans la 2ième
sous-phrase. 

2) pas suivie. Par trois fois, un complément circonstanciel précède
un complément direct. 

3) pas suivie. Les 3 groupes de compléments ont leurs termes rangés
en masses décroissantes 6 - 3, 6 - 3, 7 - 3. 

4) La deuxième sous-phrase est nettement déséquilibrée.

Définition de l'effet 

Effet expressif pour décrire le bruit de la plaine. 

Explication de l'effet 

L'effet est situé dans les groupes de compléments qui ne sont ran­
gés ni en masses croissantes ni selon l'intensité de leur rapport avec 
le verbe secouait. L'attention est ainsi attirée sur le rythme qui imi­
te le rythme des cris des cigales. 



' 

Troisième étape: 

a) 

b) 

définir l'effet global 

L'effet global est le même que celui de la 2ième sous-phrase 
qui est la seule à contenir un effet. 

expliquer l'effet global 

La première sous-phrase est neutre. Elle annonce la descrip­
tion qui est faite dans la deuxième sous-phrase. 



3) nol 7 
/ 

5 2 
Près d'une porte cochère, un marchand de frites /1-J-·e_ta_i_t_J/
compl. circonstanciel sujet verbe 

5 11 /. dans l'huile c'haude / ses bassines de pommes de terTe frétiZZantes, /j 
compl. circonst. complément direct 

no 2 4 ;_ 2 
/ 

4 // no 
3 la boulangère/ 1 t'Pônait I derrière sa caisse, 1/ un des nains

sujet verbe compl. circonst. 

9 3 8 
/ du cirque Médrano /J conversait j/ avec un gargon de café;//

sujet 

no 4 5 
Kous-Kous, le cireUP,

sujet 

verbe compl. circonst. 

/ 
3 

. / 
6 

l alignait j ses bottes de cirage,
verbe compl. direct 

4 + 5 . / + 3 = 12
arsenal / de chiffons tachés et de brosses . .. 

complément direct 

!/son 

R. Sabatier, Boulevard.

Signaler les relations: 

Les quatre sous-phrases sont juxtaposées. 

Deuxième étape: (analyse de chaque sous-phrase) 

Vérification des tendances 

1) suivie. Sauf pour un complément circonstanciel dans la 1ère sous­
phrase.

2) suivie. Sauf dans la première sous-phrase où c'est la tendance
des masses croissantes qui prévaut.

3) suivie. Sauf peut-être dans la dernière sous-phrase (6-4-5-3-
dans le groupe complément).

4) suivie. Sauf dans la dernière.5 - verbe - 18.



Définition de l'effet 

1) Dans la 1ère sous-phrase, un effet expressif pour situer l'action.

2) Dans la dernière, un effet expressif pour décrire les instruments
du cireur.

Explication 

1) Dans la 1ère sous-phrase, l'inversion du complément circonstanciel
permet de situer iIIDitédiatement l'action.

2) Dans la dernière sous-phrase la longueur du groupe de compléments
permet la description de l'attirail du cireur. Le désordre des
masses syllabiques crée une impression de désordre dans cette des­
cription.

Troisième étape: 

Définition de l'effet global 

Descriptif de l'abondance et de la diversité des personnages et des 
actions sur le boulevard. 

Expliquer l'effet global 

Le nombre de sous-phrases (4) et la juxtaposition créent l'effet 
d'abondance . La variété des masses syllabiques accentue cette impres­
sion. 

N.B.: Il faut voir ici que l'ordre logique qui est normalement 
neutre du point de vue affectif ou expressif est ici por­
teur d'effet parce qu'il est répété quatre fois. Cette 
répétition de l'ordre logique crée une impression d'ordre 
relatif et contribue à rendre l'atmosphère familière. 



4) 4 1 3 
no 1 Puis tout à aoup / elles Ise aalmaient 1; /

no 2 

no 3 

no 4 

no 5 

adverbe sujet verbe 

4 2 3 2 / 2 
et des notes, /fines, /alertes, /1 aouraient I dans l 'air, / 

sujet verbe compl. circ. 

3 3 7 
1 effleuraient l/ l'oreille/ aomme des souffles légers,/

verbe c. direct compl. circonst. 

2 4 2 2 /
1 a 'étaient [/ de petits ahants, / gmaieu:i:, / menus, 

verbe sujet 

3 10 
sautillants, / qui voletaient ainsi que des oiseau:c; / 

3 7 
/ 

4 + 3 =7
et sowia.in, / aette aoquette musique l s'élargissait l de nouveau, / 

adverbe sujet verbe 

no 6 1 redev!nait l/ effrayante de fo'!ae et d'ampleur/ aomme si un
verbe attribut 

17

grain de sable se métamorphosait en un monde.
compl. circonst. 

Signaler les relations: 

no 1 coordination au 
no 2 juxtaposition au 
no 3 juxtaposition au 
no 4 // coordination AU 

no 5 juxtaposition au 
no 6 



Analyser les sous-phrases 

Application des tendances: 

1) suivie.
phrase,

Sauf pour l'adverbe de la premiere et cinquieme sous­
et pour l'omission du sujet de la 3ième sous-phrase. 

2) suivie.

3) suivie.

4) no 1: 4 verbe 0 pas suivie. 
no 2: 9 verbe 2 pas suivie. 
no 3: 0 verbe 10 pas suivie. 
no 4: 0 - verbe - 21 pas suivie. 
no 5: 10 - verbe - 3 pas suivie. 
no 6: 0 - verbe - 26 pas suivie. 

Définition de l'effet 

Expressif pour imiter le rythme léger et rapide de la musique de 
l'orgue ( no 2 - 3 - 4). 

Expressif pour imiter un rythme plus ample de la musique de l'orgue 
(no 5 et 6). 

Explication de l'effet 

no 1 L'absence de complément laisse l'esprit attentif pour la descrip­
tion des sous-phrases suivantes. 

no 2, 3 et 4. La fragmentation en de nombreuses (12) petites masses 
syllabiques (2 ou 3 syllabes) imite une certaine musique d'orgue 
légère et rapide. Dans 3 et 4, deux éléments plus longs (7 et 
10 syllabes) introduisent une variation. 

no 5 et 6. L'organisation des termes en masses croissantes 3 - 7 - 7 
4 - 9 - 17 

imite le rythme de la musique de l'orgue lorsqu'il s'amplifie. 

Définir l'effet global

Expressif pour imiter la variété du rythme dans un morceau de musi­que d'orgue. L'image finale "comme si un grain de sable se métamoYmho-sait en un monde" illustre cet effet. ...i:-



Expliquer l'effet global 

Les deux coordinations (no 2 et no 5) divisent la phrase en 2 blocs 
(no 2-3-4 et no 5-6). Ces deux blocs ont des rvthmP.s différents. Dans 

le premier bloc (sous-phrases no 2-3-4) il y a variété des masses syl­
labiques et variété dans l'emplacement du sujet. Les constructions du
no 2 et 3 sent parallèles aux constructions du no 5 et 6, donnant ain­
si l'impression d'un thème musical.



0 

Corrigé du contrôle-type 

1 - a) V f) V

b) F g) V
c) F h) V
d) V i) F
e) F j) V

(10 x 5 points = 50 points) 

2 -

(V) 

carriole 

la (d) grande 
(c)

sur (r)

ravier (d)

le (d)

Evaluation 

avait rassemblé (V)

pluie (S)

lac 

sur (r) 

que 
(COD r)

bord (d) 

le�e (
r)

route (d) 

1l (d)

- 4 points, pour la présence, la bonne place et la bonne fonction de:

1 grinçait 1 (V) .

- 3 points pour chacun des éléments suivants: ! carriole l (S)

gravier (d) 

avait rassemblé (V) 



- 2 points pour chacun des �l�ments suivants:

que (COD r) 

bord (d) 

route (d) 

- 0.5 point pour chacun des autres mots et 0.5 pour chacune de leurs
fonctions.

3 - a) 

b) 

c) 

fusaient semblaient 

4 sous-phrases 

fusaient 

s 

semblaient 

C 

(30 points) 

se rabattaient finissaient 

(4 x 2.5 points= 10 points) 

(5 points) 

se rabattaient 

s 

finissaient 

s 

(5 points) 

d) subtiles Ci] elles ••.

4 - a) 

juxtaposition 

••• mottes, et puis I elles ..• 

coordination 

.•• se rabattaient (.&]finissaient ... 

coordination 

5 

(10 points) 

Grâce à tant d'efforts/ sur les mu.PB et les toits/ 
compl. circonst. compl. circonst. 

7 8 

sur les portes et tes fenêtres/ sur les voitures et les vitrines;/ 
compl. circonst. compl. circonst. 
2 2 3 

partout/ ce mot /,_.I -tn_·_o_mp_h,_.a--=i-t--.1. 
adv. sujet verbe 

(8 points) 



0 

b) 1) Pas suivie. Les compléments circonstanciels et l'adverbe sont 
placés avant le sujet. 

2) Inapplicable. Il n'y a que des compléments circonstanciels.

3) Suivie. Chaque complément circonstanciel a cependant une
seule syllabe de plus que le précédent.

4) Pas suivie. Il y a 30 syllabes avant le verbe et aucune après.

·(4 x 2 points= 8 points)

c) Expressif pour suggérer l'omniprésence du mot et l'importance
de son triomphe et par l'intérêt qui est ménagé jusqu'à la fin.

(12 points) 

d) L'inversion permet de faire attendre le verbe et de lui donner une
importance particulière.

La longue énumération des compléments circonstanciels organisés en
masses légèrement croissantes met en évidence l'abondance des lieux
et suggère l'ampleur du triomphe.

Le mot "partout" plus court que les masses précédentes ressort par­
ticulièrement et résume les compléments circonstanciels.

5 - Première étape 

a) 

1 2 2 8 

Ahjl que choient 1 / enfin / lés fruits pourris du
verbe adv. sujet 
4 6 

( que se blessent 1 / a.uz pZ.us dures épines/ les
verbe compl. circ. 

factices/
4 4 

désespoir;/

7 

enchantements
sujet 

9 

1 que s'affolent l/ les idées fixes/ au:c lointains sidé:t'a'LIZ de nos
verbe sujet compl. circ. 

crânes/
5 4 

1 que s'apprivoisent 1/ l.es cataclysmes /; 
verbe sujet 

1 2 1 4 3 
que/ la joie / nous /j éclabousse I / de son sang/

sujet c.o.d. verbe compl. circ. 

même s'il fau-t qu'elle en meure /. 
compl. circ.· 

(4 points) 



b) 1) Pas suivie dans les quatre premières sous-phrases. Suivie 
dans la cinqùième. 

(2 points) 

2) Inapplicable dans la première et la quatrième sous-phrases,
puisqu'il n'y a pas de complément.

Inapplicable dans la deuxième et la troisième sous-phrases:
il n'y a qu'un complément.

Suivie dans la dernière sous-phrase.

(2 points) 

3) Suivie dans les trois premières sous-phrases. Inapplicable
dans la quatrième (seulement deux masses). Pas suivie
dans la dernière.

(2 points) 

4) Pas suivie: verbe au-début dans les quatre premières sous­
phrases; dans la dernière sous-phrase, il y� 4 syllabes
avant le verbe et 9 après le verbe.

(2 points) 

c) Expressif dans chacune des quatre premières sous-phrases, pour
mettre en valeur le fait que ce qui est souhaité par l'auteur,
ce sont des actions, des événements.

Pas d'effet particulier dans la dernière sous-phrase prise iso­
lément.

(8 points) 

d) La place des verbes au début des quatre premières sous-phrases
crée un déséquilibre et apporte une insistance particulière sur
ces verbes. L'auteur fait sentir ainsi que ce sont des actions,
des changements radicaux qu'il souhaite.

(10 points)_ 

Deuxième étape 

a) Expressif pour suggérer la multiplicité des événements souhaités
et le caractère grandiose du rêve ici exprimé.

(10 points) 



b) La similitude de structure des quatre premières sous-phrases
(verbes précédés de ,.que" au début) et l'accumulation des sous­
phrases créent cette impression de multiplicité et d'ampleur.

L'impression d'ampleur est accrue par la présence de la dernière 
sous-phrase. Celle-ci, sans être expressive dans sa propre struc­
ture, fait la synthèse des quatre sous-phrases précédentes. 
D'une part, parce que cette sous-phrase est complexe alors que les 
précédentes sont simples; d'autre part, parce que l'ordre logique, 
étant ici restitué, permet au mot "joie" qui résume les quatre sous­
phrases précédentes, d'apparaître au début de la sous-phra·se. 

(10 points) 





94. 

5) a) 2 A 

b) 3 N 

c) 4 A

d) 1 A 

e) 2 A 

10 X 2 pts = 20 points 

• 

6) Dans une pente abrupte,

deux boeul.s Euissants 5 

tiraient une charrette 

2 X 5 pts = 10 points 

7) a) V 
b) V

c) F

d) F

e) F
5 X 4 pts = 20 points 

8) a) p 

b) I

c) p

d) p

e) I

5 X 2 pts = 10 points 

9) a) C, 3 f) C, 4
b) C, 7 g) C, 6

c) D, 5 h) D, 4
d) D, 2 i) C, 8

e) D, 3 j} D, 1

20 X 1 pt = 20 points 

10) gros très C 4 

digne de foi D 1 

a bru-Zé hier D 4 

dans le Pacifique D 6 

sauter précipitamment C 4 

à la mer D 6 

impossible à combattre D 3 

plein de mazout D 1 

Phrase caractérisée par: _5_ 
(27 points) 



95. 

11) a) quand même 1, 4 

b) surtout 1 

c) à lui 3 

d) pour ce qui est 2
e) lui 3 

10 X 1 pt = 10 points 

12) aussitôt qu,
K 

avec A 

chez H 

A (B) et .... 

à moins que F 

10 X 1 pt = 10 points 
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